
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

j anv ier

 

1 9 7 8 , mois de précipi tat ions except ionnel les

 

s u r la basse provence et la

 

côte-d 'azur

 

Les premières informations diffusées aussi bien sur

 

le plan régional que national ont fait état d'abord d'un

 

épisode pluvieux exceptionnel sur la Provence et la Côte

 

d'Azur entre  le  11  et  le  17  janvier  1978 ,  puis  d 'un  

 

mois

 

de

 

janvier

 

1978

 

au

 

cours

 

duquel

 

les

 

records
 

        

 

 

Après étude des données disponibles, il est possi ble de 

confirmer le caractère exceptionnel de la pluvio métrie 

de ce mois de janvier pendant lequel on a vu les

 

records de pluie antérieurs souvent doublés et les rap­

ports pluviométriques à la pluviométrie moyenne, être

 

de l'ordre de 5 à 6 et parfois même 7. Des lames d'eau

 

de 250 à 350 millimètres pour le mois à basse altitude,

 

ont été fréquemment mesurées et sont absolument sans

 

précédent dans la région où. les moyennes mensuelles

 

de janvier se situent entre 40 et 60 millimètres.

 

Nous pensons que la zone aux rapports pluvio­

métriques les plus grands représente bien celle où ont

 

été générées les inondations et dévastations constatées.

 

Il s'agit de l'intérieur d'un périmètre délimité par 

Aix-Marseille, Toulon, Trets, Rousset, Abc, dans 

lequel cou­ lent en particulier l'Arc et l'Huveaune.

 

Ce sont ces deux rivières torrentielles qui ont été

 

à l'origine des dégâts les plus importants et notamment

 

des graves inondations des quartiers Est de Marseille dont

 

la presse a souligné l'ampleur.

 

C'est entre le 11 et jusqu'au 17 janvier que la

 

quasi totalité de la pluie du mois a été recueillie. Nous

 

avons eu là 7 jours consécutifs de pluie caractérisée à

 

l'Est du Rhône, au Sud des Alpilles et des premiers

 

contreforts alpins par une journée remarquable dont la

 

date s'est déplacée en même temps que la dépression

 

méditerranéenne qui commandait la situation. C'est ainsi

 

que le 12, les hauteurs de pluie ont été maximales sur

 

Nice, Cannes et l'Est du Var, le 14 sur les Maures et

 

l'Esterel, le 16 enfin, à l'intérieur du périmètre proven­

çal évoqué plus haut. La faible extension en latitude

 

de cet événement est bien marquée par la diminution

 

importante de la pluviométrie du Sud au Nord. De mê­

me on constate une diminution progressive vers l'Ouest,

 

pluiométriques mens
uels, dans la pluspart des cas ont été battus    

 

Le tableau présenté - extrait d'un tableau plus

 

complet - permet d'appuyer par quelques valeurs ces

 

affirmations. On s'aperçoit que ce sont bien les régions

 

voisines des massifs de la Ste-Baume et de Ste-Victoire

 

qui, avec des hauteurs en 24 heures de l'ordre de 100 à

 

170 millimètres sont au paroxysme de l'événement plu­

vieux.

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2 . 1 

2.5 

2.3 

1.5 
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